A R RE  S T * 

DU  CONSEIL  D’ESTAT 

t)  üï  ROY,  ! 


Qià  ordonne  Ict  Jîippreffion  d'im  Emt  Les  très-humbles 

remonftrances  clés  Curez  de  la  Ville  de  Paris,  qui  ont 
prefènté  un  Mémoire  à S.  E.  M.  le  Cardinal  deNoailles» 
au  fujet  du  bruit  qui  sVft  répandu  d une  prochaine  accepta- 
tion de  la  Bulle  Unigenitus,  lequel  a efté  fupprimé  par 
Arreft  du  Confeil  ^Eftat  du  Roy,  en  datte  du  14.  Juin 
de  la  prefente  année  1727. 

Du  J I.  Odobre  1727. 

Extrait  des  Regijhes  du  Cotifed  d RJlat. 

Le  ROY  eftant  informé  qu  on  répand  depuis  quelques 
jours  dans  le  public,  un  Ecrit  imprimé  fous  le  titre  de 
Eres -humbles  remonfirances  des  Curei  de  la  Ville  de  l ans ^ 
mi  ont  vrife-nté-m  Mémoire  à S.  E.  M.  le  Cardinal  de  Noaules, 
au  fujet  du  brik  qui  s’ejl  répandu  d’une  prochaine  accepmion 


de  la  Bulle  Unigenitus,  lequel  a ejlé'fupprïmé pur  Arrejt 
du  Confeil  d EJîat  du  lioy  en  datte  du  Juin  dèda  prefente 
année  Et  Sa  Majefté  ayant  fait  examiner  cet  écrit  Jans^ 
fou  Confèil,  Elle  a reconnu,  que  fi  dans  la  forme  importe 
tous  les  caraéleres  dam  veritalîle  libelle , puifqiiil  efî  imprimé 
fins  nom  d' Auteur  ni  d'imprimeur,,  fans  Privilège  ni  permil- 
fion,  il  mérité  encore  plus  ce  nom^  parie  fond  même  de 
Touvrage,  où  fous  prétexté  de  juif ifier  un  Mémoire  condamné 
& flétri  par  fauthorité  du  Roy,  on  olé  s’élever  de  nouveau 
contre  la  Bulle  Unigenitus,  comme  contre  une  Conftitu- 
tion  quï’donne  atteinte  au  Dogme,  & que  les  Evêques  n’ont 
pû  recevoir  fans  manquer  à ce  qu’ils  doivent  ou  à la  Doc^ 
trine  dë  rEglifè,  ou  à l’équité  <5c  à la  bonne  foy  : Que  par  une 
Elite  du  même  efprit  de  révolté  ÔL  d’indépendance,,  on  a la 
témérité  de  vouloir  fonder  dans  eet'Otwrage,  les  motifs  des 
Prélats  qui  ont  accepté  cette  Conflitution ,.  pour  fe  donner 
un  prétexté  de  révoquer  en  doute,  par  une  difcuffion  fi  dan- 
gereufe  & fi  contraire  à toute  fubordînation , l’authorité  des 
décifions  les  plus  uniformes,  éc  de  leur  refuler  le  wfpeél  Sc  la 
Ibumiflion  qu’elles  méritent  : Qu’aprés  avoir  ainfi  méprifé  la 
puifiance  Ecclefiafliqué,  l’Auteur  de  ce  Liî5elle  ne  refpeéle 
pas  davantage  la  Majefté  Royale,,  à.  laquelle  il  ebntefle  le 
droit  d^avoir  pû  faire  une  Loy  de  l’J^at  de  ce  qui  efloit  déja- 
iine  Loy  de  l’Eglife;  comme  fi  le  Roy  avoit  excedé  les  bor- 
nes de  ibn  pouvoir,  en  ordonnant  que  cette  Loy , reçiië  par 
le  Corps  «des  Paflenrs  unis -à  leur  Cbefy  féroit  obfervéeinvio-* 
làblementdans  fès  Eflats  : Qo’en|in,  outre  tant  de  motifs  qui 
doivent  exciter  la  jufle  févérité  de  Sa  Majeflé  contre  un  tef> 
Libelle,  il  bleffe  eflentiellement  les  réglés  de  l’ordre  public,, 
par  la; liberté  qu’on  s’y  donne  de  parler ‘en ^general  au  nom 
dès  Curez  de. Paris , qu’on  fiippcifè  avoir  prefènté  le  Mémoire 
fiipprimé  par  i’Arrefl  du  14.  Juin;  comme  fi  ces  Curez  pou- 
voient  formerùn  Corps  dans  le  Royaume,  qui  fût  en  eflat  de 
feire  des  Remonftrances  au  Roy,  d’agir  iriâépendamment- 


de  leur  Archevêque,  dont  ils  ne  bleffeiit  pas  moins  I authorité, 
que  celle  dir  refte  de  l’Eglifè,  en  s’uniflant  les  uns  aux  autres 
fansfon  aveu,  & en  faifant  une  efpece  de  ligue,  pour  proteffer 
par  des  écrits  publics  qu  ils  ne  fe  foumettront  jamais  au  jugement 
de  leur  Supérieur  légitimé,  à moins  qti’il  nefe  livre  entière- 
ment à leur  prévention  : Que  cette  éntreprife  mérite  d’autant 
plus  d eftre  reprimée,  qu’on  ne  craint  point  de  la  renouveller, 
après  qu’elle  a eflé  folemnellement  condamnée  par  ledit  Arrefl 
du  14.  Juin  dernier;  & qu’ainfi  toute  forte  de  raifons  concou- 
rent icy  à exiger,  que  le  Roy  interpofe  fon  authorité  contre  un 
Libelle  qui  n’a  pour  but  que  d’entretenir  Si  de  perpétuer  une 
divilion,  dont  la  durée  fait  gémir  tous  ceux  qui  aiment  fince- 
rement  i’Eglife  Si  l’Eftat.  A quoy  eftant  nécefïàire  de  pourvoir,' 
foit  par  la  fopprefTion  de  cet  ouvrage , foit  par  la  recherche 
Si  la  punition  de  ceux  qui  feront  convaincus  d’en  eftre  les 
Auteurs , ou  de  l’avoir  diftribué  dans  le  Public  ; Sa  Majesté 
ESTANT  EN  SON  CoNSEiL,  a ordonné  Si  ordonne 
que  l’Ecrit  qui  a pour  titre,'  Les  très-humbles  Remonjlrames 
des  Cure:[^  de  Parts,  qui  ont  prefenté  à S*  E.  M.  le  Cardinal  de 
Lloailles , un  Mémoire  au  fujet  du  bruit  qui  s*ejl  répandu  d'une  ' 
prochaine  acceptation  de  la  Bulle  Unigenitus  , lequel  a ejlé 
fupprimé  par  Arrejl  du  Confeil  d' Ejlat  du  Roy , en  datte  du 
Juin  dernier  de  la  pre fente  année  iy2y.  fora  Si  demeurera 
iiipprimé,  comme  injurieux  à l’aiithorité  de  TEglifo,  Si  con- 
traire aux  Loix  de  l’Eftat;  & que  tous  les  Exemplaires  impri- 
mez ou  manuforits,  qui  en  ont  efjé  répandus  dans  le  Public, 
foront  inceffamment  rapportez  au  Greffé  du  S/  Hérault, 
Maiffre  des  Requeffes  & Lieutenant  General  de  Police , 
pour  y effre  lacerez.  Fait  Sa  Majeffé  très-èxpreffos  inhibitions 
&,deffenfos  à toiis  fos  Sujets,  de  quelque  effat  ou  condition 
qu’ils  foient,  d’en  retenir  ni  diffribuer  aucun,  à peine  de  pu- 
nition exemplaire  contre  ceux  qui  s’en  trouveront  fàifis.  Or-  - 
donne  en  outre  Sa  Majeffé,  qli’à  la  Requeffe  de  fon  Procu- 
reur au  Ghaffelet  il  fera  informé  par  ledit  S/  LieutenanS: 
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General  de  Police  contre  les  Auteurs , Imprimeurs.iüc  Diftri- 
biiteurs  dudit  Libelle,  poui  eftre  par  luy , avec  les.Officiersdu 
^ühaftelet,  le  procès  fait  & parfait  aux  coupables  fuivartt  la 
rigueur  des  Ordonnances,'  Sa  Majefté  leur  attribuant  à cette 
fin  toute  Cour , Jurifdidion  & connoiflànce , & icelle  inter- 
difant  à toutes  fes  Cours  & autres  Juges.  Et  fera  le  prefent 
Arreft,  lû,  publié,  &‘affiché  partout  où  il  appartiendra.  Fait 
au  Confeil  d*Eftat  du  Roy , Sa  Majefté  y eftant , tenu  à Fon- 
tainebleau le  onze  Odobre  mil  fept  cens  vingt-fept. 

Phelypeaux 
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A P A R I S, 

de  L’IMPRIMERIE  ROYALE. 
M.  D C C X X V I I. 


